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Logement,
monopoles,
marchés…Les
consommateurs
encampagne

Urgence
parChantalDidier

«N ein ! ».
Bien que
l’Allemagne

elle­même peine à placer
ses bons du trésor, Angela
Merkel reste intransigeante
sur le rôle de la Banque
centrale européenne : son
indépendance lui interdit
de racheter les dettes des
pays de la zone euro, seul
moyen de stopper la
spéculation actuelle.
La chancelière l’a redit, hier
à Strasbourg ; elle plaide
en revanche pour une
modification des traités
afin de mieux contrôler
les budgets des pays
« laxistes ». Nicolas
Sarkozy a accepté, malgré
ses réticences premières.
D’ici à leur ratification,

beaucoup d’eau coulera sur
le pont. Le chef de l’Etat
français n’est pas loin
de penser qu’il risque
d’être trop tard.
Nicolas Sarkozy, pourtant,
a choisi de ménager Angela
Merkel. Parce qu’elle n’est
pas seule à décider et
qu’il faut convaincre tout
un « système » avec elle.
Parce que l’Allemagne,
pays qui vieillit, veut
obtenir des excédents
maintenant pour payer
ses charges plus tard. Parce
que opter pour la chaise
vide bloquerait toute
solution. Il veut croire que
la raison l’emportera, car,
si l’euro explose,
Berlin en souffrira autant
que les autres. Reste
qu’il y a vraiment urgence.

Le scandale des
implants mammaires
SANTÉ « Il y a la peur. Les femmes sont partagées entre tristesse et colère» témoigne la
présidente franc­comtoise de l’Association de porteuses de prothèses au lendemain du
décèsde l’unedesesadhérentes. Retour sur lenaufragedu fabricantet ledramesanitaire.

EnFrance­Monde

Un disque dur externe et
Wi­Fi magnifie les tablettes
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TerritoiredeBelfort
Gestes déplacés :
malaise aux Francas
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Sevenans
Carrefour des métiers
pour les lycéens à l’UTBM

K Une journée marathon pour 3.000 élèves de terminale. Pour un
choix éclairé, toutes les filières du supérieur étaient représentées.
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En Sud­Territoire

Bourogne
Dix­huit médailles
du travail chez GFD

K Le directeur Guy Tartrat, avec François Loviton et Jean­Pierre
Guénat qui ont reçu la médaille Grand Or pour 40 années de travail.

Placed’ArmesàBelfort :
leprojet s’affine

Les études préliminaires sur son aménagement, que nous vous présenterons en exclusivité, seront soumises à concertation. EnBelfort Document A.B.
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BELFORTBELFORT
Aujourd’hui

LaMaison des femmes remet un chèque à
la Ligue contre le cancer, ce soir à
18 h 30, suite à l’organisation du bal de

la rose le 30 octobre dernier.

Envue

L’AtelierduCaillouà laPépinière
Sous la formed’unprocès insolite, l’AtelierduCaillou
jouesadernière créationaucentre culturel de la
Pépinière ce soir etdemainà20h30, ainsi que
dimancheà17h30.Entrée : 5euros.

Le chiffre

2jours demarché de Noël pour la
paroisse protestante au N° 2 rue Kléber,
aujourd’hui, de 13 h à 18 h et demain de

13 h à 17 h.

enville
Piscines
Pannoux : 11 h à 13 h 30
— 16 h 30 à 21 h.
Du Parc : 16 h 30 à 19 h.

Patinoire
20 h 30 à 23 h.

Bibliothèques
Bibliothèque
municipale :
11 h­18 h.
La Clé des Champs
(Résidences) :
fermée.

Les Glacis du Château :
15 h ­18 h.

Marché
8 h­12 h : marché Fréry.

Météo
Prévisions à 7 jours
de Météo France Belfort :
08.99.71.02.90 ou 3250
(0,34 € /mn).

Offices religieux
14 h : Alojz Zagar, dit
Jeannot, 74 ans,
crématorium d’Héricourt.
16 h : Gaston Fleury, 79
ans, église Saint­Léger à
Delle.

degarde
Médecins de garde : 3966.
SAMU : 24 h/24, tél. 15.
Centre hospitalier : tél.
03.84.98.80.00.
Ambulances : 24 h/24, tél.
03.84.28.35.35.
Pompiers : tél. 18.
Pharmacie : tél. 15.
Pour les malentendants :
minitel 3618 suivi du
03.84.22.18.84.
Alcooliques anonymes : tél.
06.59.85.56.60.

Croix Bleue de Belfort :
réunion tous les vendredis à
20 h 30, au 25, rue de la
Savoureuse, à la salle de la
Fraternité. Tél.
03.84.28.97.28 ou
03.81.30.56.47.
Soutien des familles de
malades psychiques :
messagerie et RV au
03.84.22.20.84.
Diabel (amélioration de la
qualité de vie des
diabétiques) : centre
hospitalier, 03.84.98.54.12.
SOS Amitié : tél.
03.81.98.35.35.

Stationnement interdit
Le samedi 26 novembre de 8 h à 16 h rue Denfert­Rochereau
à hauteur du N° 19, sur trois places.

Lanouvelleplaced’Armes
Lesétudespréliminaires
desonréaménagement
serontsoumisesàla
concertation.Nousvous
présentonslespistesde
travailenexclusivité.

La concertation sur le
projet de réaménage­
ment de la place d’Ar­
mes reprendra avec
toute une série de réu­

nions. La municipalité envisa­
ge de se donner le temps
d’écouter commerçants, rive­
rains et Belfortains. Pour aider
à la réflexion, elle présentera
les études préliminaires de
l’équipe d’architectes­urba­
nistes Althabégoïty­Bayle, du
bureau d’études infrastructu­
res (Bureau d’étudesJacquet)
et du concepteur lumière, Jac­
ques Bielhmann. Ils ont pris
en compte un périmètre com­
prenant la place elle­même
mais élargi à une zone allant
de la rue de l’Ancien­ Théâtre
à la rue du Quai et de l’extré­
mité de la rue de la Porte­de­
France donnant sur la place
de la République à la rue de la
Grande­Fontaine dans le sou­

ci d’embellir et de rendre at­
tractif le cœur historique de
Belfort, en privilégiant les pié­
tons sans pour autant renier la
circulation nécessaire à la vie
économique et aux habitants.
Même si ce travail est détaillé
avec des vues réalistes afin de
mieux appréhender les am­
biances urbaines, il ne fau­
drait pas en déduire que tout
est tranché. Au contraire,
l’équipe, qui a été choisie en
janvier 2011, s’est contentée
de formuler des hypothèses
de travail. Toutes ont en com­
mun d’en finir avec « l’auto­
drome actuel » qu’est la place.
Comme elle l’avait déjà évo­
qué en début de mandat, la
municipalité tient à limiter le
transit dans la vieille ville.
Pour cela, est proposé l’élar­
gissement de la place pour en­
glober les parvis de la cathé­
drale Saint­Christophe et de
l’hôtel de ville. La place passe­
rait d’une surface de 2 200 m²
à près de 5 000 m². Elle serait
délimitée par des doubles
marches de faible hauteur
pour faciliter les chemine­
ments des personnes à mobi­
lité réduite. Et son revêtement
de sol serait constitué de pa­
vés, avec une préférence pour
des matériaux français. Les

études ont intégré un embel­
lissement du kiosque et le dé­
placement de la statue, quasi­
ment en face de la boucherie.

Reste la problématique des
arbres. La première hypothè­
se prendrait en compte la pos­

sibilité de conserver 14 des 18
marronniers. Un seul serait
enlevé face à la cathédrale et
trois devant la mairie de ma­
nière à voir leur architecture
en toute saison. Une autre so­
lutionconsisteraitàremplacer

l’ensemble des marronniers
par des essences de plus fai­
bles dimensions. Cette solu­
tion aurait l’avantage d’ouvrir
la place sur l’architecture des
bâtiments de la place.

PascalCHEVILLOT

K La place d’armes telle qu’elle pourrait être après travaux. Document Althabégoïty­Bayle

Orientation 200 exposants ont présenté hier leurs formations

Les lycéensfaceà leuravenir
TOUTE LA JOURNÉE, l’Uni­
versité de technologie de Bel­
fort­Montbéliard (UTBM), à
Sevenans, reçoit 3.000 lycéens
de l’Aire urbaine et deux cents
établissements de l’académie
et limitrophes. Tous sont pré­
sents pour parler de l’avenir
des élèves de terminale dans
les filières de l’enseignement
supérieur.

Des bus viennent les dépo­
ser par rotation de sept cents,
toutes les heures et demie.
Aussitôt, les futurs bacheliers
s’engouffrent dans l’établisse­
ment et se répartissent sur les
trois niveaux du bâtiment, où
les attendent les stands des
écoles et universités, regrou­
pés par pôles de formation.

« L’essentiel du travail de
préparation de cette journée a
été fourni par le Centre d’in­
formation et d’orientation
(CIO) de Belfort­Montbé­
liard », précise M. Grisard,
proviseur adjoint du Lycée
Follereau de Belfort, pilote de 
l’événement cette année.
« Nous avons fait un travail en
amont avec les élèves pour ci­
bler leurs choix et les diriger.
Nous voulons les former et les
éduquer pour être adaptables.
Ainsi, ils pourront percevoir
les possibilités d’évolution de
carrière de chaque métier
présenté ».

De l’avis de quelques élèves,
cette journée est bien organi­

sée et ils trouvent en général
ce qu’ils sont venus chercher.
Le concept est bon. Quelques
bémols cependant.

Aymeric veut faire un BTS
agricole dans le milieu éques­
tre.Cettebranchen’estpasre­
présentée.

ThiboetFlavienontdumalà
serepérer : « C’est immenseet
la signalétique n’est pas terri­
ble. On aurait aimé aussi qu’il
y ait plus de profs aux stands
occupés par des étudiants,
pour avoir toutes les informa­
tions nécessaires ».

Pour cette édition, les orga­
nisateurs veulent démythifier

certaines filières perçues
comme élitistes, à l’image des
classes préparatoires aux
grandes écoles.

« J’ai procédé à une étude
statistique pour voir ce que
sont devenus d’anciens élè­
ves », annonce M. Marconot,
professeur de physique, en
classe prépa à Follereau. « Par
exemple, un élève qui a neuf
de moyenne en maths et huit
en physique peut très bien
continuer ses études aux Arts
et Métiers à Paris. Cela prouve
qu’avec ambition, courage et
travail, tout est possible ».

Paul­HenriPIOTROWSKI

K Des élèves qui cherchent leur voie. Photo P­H.P

Plande circulation
LES ÉTUDES sur la place
d’Armes examinent la possi­
bilité d’ajouter de nouveaux
bancs, des jardinières mobiles
devant l’hôtel de ville et de­
vant le nouveau parvis de
l’hôtel du Gouverneur, d’élar­
gir les trottoirs devant les
commerces et d’organiser les
terrasses des débits de bois­
sons. Elles intégreraient une
refonte du plan de stationne­
ment. La philosophie serait de
limiter la circulation à une
bande de roulement à sens
uniqueallantde larueduQuai
en direction de la rue Metzger.
Dans l’autre sens, les véhicu­
les pourraient utiliser l’arrière
de l’hôtel de ville, la rue des
Boucheries avant de filer sur

la place de la Grande­Fontai­
ne ou par la rue du Rosemont
avec retour par la Grande rue.
Une partie de la réflexion pré­
voirait aussi de privilégier les
piétons sur des axes comme
lesruesdelaPorte­de­France,
du Canon d’or, des Quatre
vents, de l’Église et Édouard
Meny. Côté stationnements,
des places seraient mainte­
nues rue du Quai, sur un côté
de la place, rue Metzger et rue
de l’Ancien­Théâtre. Autant
de propositions qui devraient
être débattues. Le bilan de la
concertation est programmé
en début d’année prochaine
avant la validation des études
préliminaires par les élus et le
lancement de l’enquête publi­
que.

K La place pourrait conserver ses marronniers. Document A.B.


